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Marqne «le CiMinneree

Onguent H.l U s MALADIES DES ENFANTS .

SîHOPdeRAIFORT iodéPour les hémorroïdes internes ou externes. , 
ais de se pro-La guérison ne manque jam 

duire apiès quelques upplical

SIIPPOSITOIKB VINUS-Pour
hémorroïdes av. c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

principaux mgrélienis 
la gomme pure du Pin

d«GRIUAULT&C «.PhamatisuiPirü

Dapun tingt annta, et midloanr.ant dontit /et 
résultat» /et p/ut ramarquablta dana laa 
maladies daa enfanta pour rami>lacar l’hulla 
da foi a da morue at la airop ant.scorovtique

K e»t »onrer»in contre l'engorgement et
'inflammation des glandes da eoa. les gourmet 
t lu* diverse» éruptions de U peen, de la tête 

et du visage. Il « into l'appétit, tonifia let hunt. 
eomh.it la pâleur et la mollette des ehzirs et 
reud aux e^ants leur vigueur et gaie’; natu- 
rsllflf. Ceit nu admirable médicamer.* contre 
lei croûtes de lait et un excellent ééporatif.

!
de ce rc- 
i blanc dmède est 

Mis en boites séparées. I
En vente chez les Pharmaciens

SANTALoiMIDY
— PREPARE. PAR — PhnrmactoB à Pmrim

,,t“ssr.,o,ùTit\riâSS,u,s
les écoulement». T rés effloao»
dans les maladie» «le I» vessie, 
Il rend claires ta» urines les
plus troubles.Pions Medical Ce.,

rament* cl-dceesseetmveslâ Parts i 
liviesne, » Montréal i céa LnuJUV 
CT tOnéâMMi tMSbP

I rt MMirOttawa, Ontario.

LA CANADA MERCREDI 20 AOUT t8ÛÛ

m
'■Wmîi i®

&
CHEMIN DE FER

• Guide du Bureau de Poste d’Ottawa.

i

Jf}

ENTREPOT DE MEUBLE v

MEUBLES ! MEUBLES I
NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGEUR* 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez--------
<

BARRIS & CAMPBELL

i
ICêtte «mcieuuc et aunorable maison de meubles, d'Ottawa 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua ’ 
lité des articles qu’elle vend.

10 PourCent de Redaction jut tont Achat ‘rirent Comphnl

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues «’Connor et Qneen (Près de l» rue Sparks)

■

Solution d’Antipyrine
TROUETTEi d.e

iCONTRE

Mit/rai ne#. Maux de Têth Xérrahjie» 
Ctdiqne#, A ut h nie, Emphysème, Uoutte 
Jthumatisme, Sciatique et DO,MURS en général.

Avoir aoin d'etigar l’ANTMEY R iXE da TROUETTE
Vente en Oro- à P.rls, X. XtAZIS», Pharmin, 234, t>oulJ Voltaire

Depositaire à Otiaaca : D' F. X. VALADE.
A Québec : Dr Ed. MORIN & C*. — A Montréal : LAVIOLETTE A NELSON

C

BT DANS TOUTES LBS PRINCIPALES PHARMACIES

wo»*b*xijx Mtsienrs qui mmomrr u

SOLUTION PAÜTAÜBERGE
AU CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 

?i considèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

MALADIES DE POITRINE \
PHTHISIE, BR0HCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES 

En Vente obes L. PAUTAUBERQI, 99. rue Jules César, |
DEPOTS DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CAN A

PARIS.
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Jof Toronto.
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CHEMIN DE FERPETROLES
ute directe entre l’Oneet et tous les 

pointe du lias du Ht. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain­
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou.4 
veile-Kcosae, l’Ile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, leu Iles de la Madeleine, 
Terrcneuve et Ht Pie 

Les trains express quittent Montréal el 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent à destination de tous res 

de chars, en 27
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heures et 50
Les trains express < 

vont dans ces directions sont 
ment éclairés par l’électricité et ch 
la vapeur de la locomotive. Tou 
beaucoup d'avantages, de conf< 
reté aux voyageurs.

A tous les trains direct* sont attachés 
chars réfectoirs cl dortoirs, nouveaux et élé- 

nts, de inêiiîe que les chars-salons pour c

(Jn se rend par cette route à toutes les sta­
tions [Kipulair' S de js'-che et (le bains du Ca­
nada sur le parcours dt Uutcrcoloiiiul.

an re ment 
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de 1’Intercolonial qu 
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Bloc DE l’Hotel Russell

OTTAWA.
KT DKH MALLKHFAHSAO 

Casadiknnks- Kikopkknnfs

l,eii passagers pour la Grande Bretagne o j 
[ le Continent, quittant Montréal le jeud 

arriveront
imotisjlvis i r à temps 

cur de la malle, le même
pour prei 

soir a K

expéditeurs est appelée 
facilites offertes pour le 

et en général de toutes 
destination des Brovin-

L’attention des 
sur les grandes 
transport do la fl 
les marchandises à

Vins de porte, Sherry division, 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye de 
7 ans,

I.<„ premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai­

re de l’Est et de Terrcneuve, aussi pour 
l'exportation des grains et des produits ex 
pcdjés aux marchés de l'Europe.

Pour billets et informations concernant le 
et le passage s’adresser à 

E KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général 

min de Fer, ")
18 Juin, 1890. /

C. NEVILLE,
Bureau du 

Monoton N.
Che 
B. iRideau, entrée mii le mavcché d'Ottawa.
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rue Rideau]

; C. NEVILLE

miitSm
o

UNIMENT GÉNEAÜ
36 ANS DE SUCCÈS

ilaçaul* le

leur ni chütc du

rapide cl sûre 
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Fo ulu re b, 

Ecarts, Molettes, Vcsslgons Engorge- 
meuta des Jambes, Suros, Eparvius, etc.
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Peintnres préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres, 

Mastic, 
Pince u

IA POÜDEE DE TOILETTE
Huile,

Etc.ALBANI ARTICLES

De Peintre en General
ch a .la. s les ligues un mot qu'il 
réalisait; puis il retomba dans 
sa mé li'atun. Mich -1. dans la 
pièce voisine, faisût du bruit 
avec les ustensiles de toilette, 
pour l’avertir; une fois mèm3 il 
passa la tête dans l’entre-bâille­
ment discret de la porte: l’aspect 
de son maître le terrifia tellement 
q l’il n’osa rien dire et qu’il se 
retira en proie à une mortelle in­
quiétude.

Raymond pensait toujours. 
Plusieurs fois il fit un mouve- 
meut b usqué, comme un hom­
me qui a trouvé la solution d’un 
problème; puis, se rep >rtant au 
papier placé de va it lui, il retom­
ba dans l’accable ment.

—Si j’appelais Benoist? si dit-

L’impossibilité de commuai 
quer à un autre ce qu’il venait 
d’apprendre lui apparut aussi 
évidente que la lumière du jour, 
et ii demeura immobil •.

Le timb e de sa pendule de 
voyage rèc-ouua une fois; il re­
garda: cinq heures et i mvq il 
n'avait plus un instant à perdr , 
s'il ne v niait pas manquer le 
train. Il »e leva, indécis, chau- 
celaut. Toute l’énergie du ca­
pitaine de Ëeaurand avait dispa­
rut; il ne restait plus qu’un pau­
vre hom ue accab é sous un coup 
tel que nul n’y p .avait résister.

j Mon capitaine, hasarda Mi­
chel eu tournant la poignee de 
la porte.

Lai-se-mo ! cria Raymond d'u­
ne voix étranglée.

Ses yeux tombèrent sur la let­
tre...il la prit, la roula eu 
et la jeta dans le foyer, où elle
fl amba iustanémeut.

L<t froufrou d’une rob - de soie 
bQ fit entendre dans le corridor à 
sa porta*. La voix d’Estelle l’ac­
compagnait.

—Et moi qui avais peur de v 
n’être pas prête ! disait elle en 
riant.

Raymond! dit Mme Montclar 
en Irappmt à la porse, vas man­
quer le train,

— Laiss z-ledonc, matante, ce 
ser a si droit*! fit Estelle gaiement

Je vien ! répo i dit-il d’u te voix 
forte. Encore cinq minute*. Et 
il a<la fermer lajenèfre.

Les deux femmes s’éloignèrent 
en riant,

Il avait repris son altitude or- 
dinair ; deb ;ut, il se tenait dr fit 
comme au feu. Avec une véhé­
mence passionnée, il saisit la 
photographie d’Estelle et la près 
sa sur s i bouche; mais à p due ses 
lèvre s l’avaient- die touchée qu’il 
11 retira avec horreur; pl jugeant 
ses y oux dins les yeux du por- 
t rai -.

Il lui semblait adresser une 
abj ration n t e; tasciné, il allait 
encore le baiser, lors (ne, se re­
prenant avec viol nce, il déchira 
le papier en plusieurs morceau^ I ’ 
qu’il jeta dans lachemi »ée, où ils 
séparpillrpillèrent sans qu’il y 
prit garde.

il ouvrit alors une armoire et 
en tira sa b ite de pistolets d’or­
donnance, qu’il extmiua. Us 
étai mt en bon état, prêts à 
vir. Il en prit an, le désarma, 
l’arma de nouveau, et, le saisis­
sant d’u ne main f irioj*, il se diri­
gea vers le portrait du général. 
Sans se trou hier, il découvrit

[A continuer)

lourd bureau massi1’ prèa «le la toute 1 >s maisons, cinq lieu à la finir, pour être libre ensirte.......
fenêtre, un énorme fi-yer oil’ll un ronde. Le jour fital, il était seul cet nsuite’’ qui résumait pour 
bait une grosse bù he, n’.irri- à la chasse, ayant donné à son lui toutes les ivresses. D’une 
vaient pas à la faite j) retire garde-chasse, l’ordre d’aller re , ni in résigné \ il saisit la pre- 
étro.t \ Au-d ssus de la chemi- conduire son chien et de lui en mière enveloppe venue, la déc v 
néo, un grand portrait en pied rameuer un autre avec un rabat- ch«*ta et lut p itiemmeut ce qu’-
du général «le B -aurand occupait t«mr...... En revenant,les hommes elle contenait.
la place du miroir. Tous les m i avaient trouve le général mort, Cartes d’amis absents, avec un 
tins et tous les soirs, quand il presque à l’endroit même oiï on mot a fiée tue x, cartes iiidiflfé- 
habrat Paris, Kay moud saluait l’avait quitté, au pied, d’un • rantes, sans rien du tout; offres de
son père du regard e« de la p u*- haie, devant un tossé....... Le lusil fournisseurs, demandes de do­
sée. L’image d«* sa mère, blond • avait du p «rtir pendant que M mestiqu is désireux d’entrer au
et fihe, s’était efi .cée de sa mé- de B aurand -autait la haie....... ! service de mo isieur ou a celui
moire comme les portrait photo- Qui donc aurait pu tuer le géué- j de m .d une: l’une aprè« l’autre,
graphiques d’autrefois, dév« rés ral. et pourquoi? j R tymoud décachetait jles enve-
par l’action du so eil et dont il Raymond secoua l’idée impor- ■ loppes; lisait et cia sait les 
ne reste que quelques ligues in- tune et s’approcha du bureau, papiers; les inutiles d’un coté 
.-uliisaiite-; mais il voyait tou- Une grande photographie «l’Es- ceux qui méritaient u i • répo ise 
jours son père, tantôt vivant, te.le, bien eu lumière, t'ônai d ; l’au re, avec la promptitude 
superb , droit >ur son alezan do- dev int sou buvard; caim • l’air et la method s qu’apportent à 
re, tantôt mort, livide, é'endu bon, les mains croisées, elle le j cette besogne les gens pour qui
sur une civière de branchages, regardait avec une louliauce ai- le temps et l’espace sont pré-
avec cette blessure dans le côté feoiueu* •. cieux
gauche, si singulière qu’on av -it Chë e! chèr ! murmura t-il en Par deux fois, impatient d’en
paré jadis non d’un accident, posant ses lèvres sur la glace qui finir, il regirda sa montre* et, 
mais d’un meurtre. En entrant la recouvrait. voyant qu’il eu avait encor * le
da.;S sa chambre, Raymond re- Ce fr id contact fut dé sag ré a- ieinp.il continu i son travail, 
garda le po trait et songea à cet- b le; il retira la phot «graphie de s’a>ire;gn mt à les faire pour
te blessur *. son cadre et la baisa oassionné- maîtriser les impatiences, les dé-

Son i^ère lui manquait étran- ment, av c le battement d • cœur sirs fous qui le siisissaient à cha
ment en ce jour plus que tout qui depuis le matin, ne l’avait que mitant. D ailleurs, il n’a-
autre. guère quitté. vait pas en tout dépensé dix

L’att'ejtion quasi maladive ^ Comme il la reposait sur le minutes,
qu’il avait conse vée pour sa mé- bureau, il vit un plateau, une Son valet de chambre entra et 
moire lui avait ren tu bieu péni- rn.s e compacte de cartes, de s’a-sura que v ut était en ordre, 
b'es les actes solennels de cette lettres, de télégrammes de toutes —Je vieu-, Michel, dit Ray- 
journée où [es êtres ch rs font • coqleurs et de toutes dimensi moud sans s ; retourner, 
partie plus que jamais du bon- j ont, La por e s> referma.
heur. Dans e jour gris d’un Ah! moi Dieu 1 pensa-t-il, est Encore deux cartes........c’était
après-midi de mai, le portrait ce qu’il va falloir que je lise tout tout. 1'. se leva. Une lettre
lui parut plus pâle que de cor.- cela? tombée au pied du bureau attira
tume. Afin de so débar.asser de 1 en- son ait niiou: il la ramassa »*t la

Qui donc aurait pu tuer so t nuy^use besogne, il regarda s.x regarda avec quelque surprise, 
pè.re? Une vengeance? Tout le montre; mais sa montrerai lais C’était une enveloppe commu­
ai mde l'adorait dans le pa/s: il sait le temps de dépouiller l.i ne; l éeri urede l’adresse, irrég v 
éi it reçu ur pied u’amitié dans co respù^ance. Autant valait en lière comme celle des gens qui

n’écrivent presque jamais, 
tait Yr*rs le coi a supérieur. A 
Monsieur Raymond de B taurand 
en son hôtel rue de Lille Paris

—Je u’aime po;nt h figure de 
cette, lettre, p*nsa Raymond.

Elle ressemblait [jourtani par 
l’apparence ex‘érieure, à plu­
sieurs de celles qu’il venait de 
lire, émanées de domestiques sans 
place; il l’ouvrit-

L» feuille de papier qu’elle 
contenait était couverte de lignes 
serrée* d’une écriture malhabil , 
ma j résolu ; p i voyait que l’écn 
vain avait du faire un brouilloo 
et le copi u avec persistance: trois 
pages étaient ph-ines; sur la qua­
trième, il y avait seulement quél 
qu-*s mots et une signature. 
R.ymond, resté debaut, se mit a 
lire

Dès les premières lignes, il 
s’appuya au dossier de son iau- 
teuil, les yeux h gards, le visage 
décomposé. Après un instant de 
luit , il s’assit posa la feuille sur 
la table,car ses mains tremblaient 
et recommença sa lecture avec 
un soi a mi .u ieux Les mots 
dansaient devant lui: il dut ap- 
puy r une main .-ur le papier et 
suivre du doigi les lignes pour 
ne pas en perdre le sens.

11 lut deux fois puis se rejeta 
en arrière et pensa.

Ce qu’il pensait devait être 
étx>avanlable, car la sueur p r­
iait en g osses gouttes à -on front 
et il ne songeait pas à l’essuyer; 
se sentant oppressé, il se leva, 
ouvrit brusquement la fauêtre, 
respira à pleins poum ms et vint 
se rasseoir devant la feuille de 
papier.

A Pins d’une reprise, il char-
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(Suite)-r —Tout et-t prêt, dit celui-ci. 
C’était un homme d’une quaran­
taine d'an ées, d’aspect militaire 

le froc et la cravate blauvhe 
.l’ai allumé un peu de f-u dans 
la chambre de mon capitaine; 
parce qu’il n’y faisait pas chaud 

d s sa! ns.......

n

il.m paran o a
—C’est bien, fit distraitement 

Raymond.
Et le courrier de mon capitai­

ne est sur le b rceau
— Merci- Tu vas aller dans 

mon cabinet de toil-1 te, et tu 
m’attendras; je viens à l'instant. 
Dis aussi qu’on me pré ienne si 
par hasard mafemme était prête 
avant moi.

D’un pas nonchal -nt, en hom­
me qui va accomplir une cor­
vée, Raymond passa dans sa 
chambre.

C’était celle qu’il avait fou- 
toujo trs hal itei depuis que la 
mort de lui sa tante Monelnr, 
veuve et sans enfants Fendant 
tes vacances à Ssint-Cyr, il y 
avait pa-ibéde bien bonnes nuitb, 
endormi jusqu’à huit heures du 
matin dans le grand lit drapé de 
rideaux sombres, là-bas, dans l’al­
côve.

Cî’âtai* nns vaste pièce: un

ser-

sa J

i

meilleur original disponible
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